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ENTRE nids-de-poule etcrevasses muées en petitslacs, la route qui mène aumarché de Nzeng-Ayong,dans le 6e arrondisse-ment de Libreville, estpeut-être le parfait refletd'une voirie, celle de la ca-pitale, qui n'en finit pasd'intriguer. Selon un usager, la dégra-dation de cette voie s'ex-plique par l’existenced'un marécage sur le li-néaire. Premières vic-times de la situation, lesriverains. Surtout les pro-priétaires des automo-

biles, celles-ci étant expo-sées en permanence auxpannes liées aux méca-nismes de direction et detransmission, se tradui-sant par d'incessants fraisde réparation.  « Ce n'est pas la joie de
vivre dans une telle zone,
surtout lorsqu'on habite
dans sa propre maison.
Nous finissons par abîmer
nos voitures», peut-on en-tendre se lamenter un au-tomobiliste. Conduire surcet itinéraire revient às'adonner à un exercicede gymkhana. De plus,par temps de pluies, iln'est pas rare que des pié-tons soient éclabousséspar une voiture tombantinvolontairement dans un

trou. Ce qui occasionne laplupart du temps des dé-ferlements de colère .Pour rallier le marchésans trop de difficultés,
les transporteurs subur-bains sont obligés de fairele grand tour, en emprun-tant la ruelle où est établile commissariat de

Nzeng-Ayong, au risqued'agacer les clients sou-vent pressés d'aller faireleurs emplettes.« Il faut que les gouver-

nants, qui ont pour mis-
sion de construire les
routes, fassent leur travail.
Nous refusons de conti-
nuer à vivre indéfiniment
dans ces conditions», ful-mine une résidente, de re-tour du marché.Les habitants du quartierNzeng-Ayong et ses envi-rons rencontrent ainsibeaucoup de difficultéspour rallier leur marché.La dégradation del'unique voie d'accèsprend de l'ampleurchaque jour un peu plus.On a du mal à compren-dre que les pouvoirs pu-blics n'aient pas toujourssongé à la réhabilitationde cette artère. 

Route menant au marché de Nzeng-Ayong : un véritable calvaire!
Choses vues
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La chaussée est transformée en ruisseau par temps de pluie.
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Le calvaire, pour les automobilistes comme pour les piétons.
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L'action de l'eau, depuis le dispensaire de Nzeng-Ayong, est pour beaucoup
dans la dégradation de la voie.
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